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«Actuellement, nous avons
plusieurs projets en cours de réa-
lisation dont les travaux d’aména-
gement du port de Gouraya à
Tipasa (en groupement avec
Meditram), les travaux d’achève-
ment du port de pêche d’El Kala,
dans la wilaya d’El Tarf, qui entre-
ra en fonction au cours de cette
année, le confortement du quai de
servitude du nouveau port de
Skikda et de la jetée du nouveau
port de la même ville par des blocs
de béton, appelés dans notre
jargonT16, la réalisation de deux

épis à l’embouchure de l’oued
Boukhmira et la protection de ses
berges et des travaux de conforte-
ment et de protection de la jetée
Est du port de Chetaibi dans la
wilaya d’Annaba et l’aménage-
ment du port de pêche de Raïs
Hamidou (en groupement avec
Meditram), dans la wilaya
d’Alger.» 

Abordant la question des
moyens humains et matériels,
notre interlocuteur précisera que
«la société compte actuellement
en son sein plus de 400 tra-

vailleurs. Nous avons des équipes
d’hommes professionnels et dyna-
miques avec comme seul souci
primordial, l’atteinte des objectifs
assignés et la satisfaction du
client. Pour ce qui est des moyens
matériels, en plus d’un parc rou-
lant et d'engins de tous types, l’en-
treprise dispose de moyens mari-
times appropriés dont des remor-
queurs, des vedettes de levée
bathymétrique et des vedettes de
servitude. 

Aussi, nous allons acquérir
dans les prochaines semaines de
nouveaux moyens matériels avec
à la clé, le recrutement d’un grand
nombre de travailleurs. En
somme, nous disposons d’un plan
investissement consistant et à
l’aune de nos ambitions natio-
nales».

Interrogé sur les spécialités de
l’entreprise, Diaf Abdelmadjid rétor-
quera : «Nous cumulons plus de
trente années d’expérience, de
savoir-faire et de métier. Notre
société est pionnière dans la
construction de ports, quais, digues
et môles. Nous sommes aussi spé-
cialisés dans les travaux hydrau-
liques (construction de dalots et
protection de rivages) ainsi que la
sauvegarde des ouvrages por-
tuaires. Je signale dans ce sens
que nous avons réalisé plusieurs
projets dont un quai minéralier de
300 ml à Annaba en 1980 et un
autre quai “phosphate” dans le
même port en 1988, le conforte-
ment de la jetée Kheireddine du
port d’Alger en 2007, la construc-
tion du port de pêche El Djamila à
Alger en 2007, le rempiétement de

760 ml d’un quai au port de Skikda
en 2010, la réalisation du nouveau
port de pêche et de plaisance à
Thalaguilef, dans la wilaya de
Béjaïa, en 2012 et tant d’autres
innombrables réalisations». Et de
conclure : «Notre société est enga-
gée dans une stratégie de gestion
des ressources humaines se fon-
dant sur un système de gestion par-
ticipatif où la simulation et la res-
ponsabilisation des hommes à
chaque niveau constituent la
meilleure garantie pour l’atteinte
des objectifs. Le vrai investisse-
ment, c’est l’homme. Aussi, nous
nous attelons chaque jour à l’amé-
lioration des prestations fournies
tant du point de vue qualité que du
respect des plannings de réalisa-
tion.»

Daoud Allam

«La bonne santé financière de l’entreprise, ses hommes
et son plan de charge constituent aujourd’hui ses atouts
majeurs», a indiqué, avec un brin de satisfaction, le prési-
dent-directeur général de la Société des travaux maritimes
de l’Est (Sotramest), Diaf Abdelmadjid qui s’est prêté volon-
tiers, exclusivement, aux questions du Soir d’Algérie.

EL TARF : UN PLAN DE CHARGE CONSÉQUENT POUR LA SOCIÉTÉ SOTRAMEST

Les projets et objectifs d’expansion de l’entreprise 

La récente hausse des prix de
transport de voyageurs dans plu-
sieurs communes de la wilaya de
Jijel a suscité une vague de  mécon-
tentement des usagers.

Les habitants de Beni Ahmed dans la
commune de Kaos ont bloqué la RN 77
reliant la wilaya de Jijel à  celle de Sétif au
niveau du cimetière de Mechouk, en signe
de protestation contre la hausse des prix du
trajet  entre leur localité et le chef-lieu de la
wilaya qui est passé de 20 à 25 dinars.

Il convient de souligner que ce mouve-
ment de protestation a paralysé le trafic rou-
tier  sur cette route pendant des heures, ce
qui a lourdement pénalisé les usagers de
ladite route.

Par ailleurs, la route reliant la commune
de Oudjana au chef-lieu de la daïra de Taher
a été fermée par des citoyens pour contes-
ter vivement la récente augmentation des
prix de transport de voyageurs.

Pour sa part, la localité de Bordj Ali dans
la commune de Settra située à 70 km à l'est
du chef-lieu de la wilaya a été aussi le
théâtre d'un mouvement de protestation lié
à la hausse des prix de transport de voya-
geurs.

En somme, ces mouvements de protes-
tation  expriment la précarité du front social

en cette conjoncture économique de plus en
plus difficile, faute d'une démarche écono-
mique cohérente créatrice de richesses et
d'emplois au lieu de développer une
approche d'assistanat pour acheter la paix
sociale. Une option qui, faut-t-il le rappeler,
a causé trop de dégâts .

Bouhali Mohamed Cherif

TRANSPORT À JIJEL

Une hausse et des mécontentements

Le Soir de l’Est

GUELMA

Des faux-mon-
nayeurs dans les
filets de la police

judiciaire de la
daïra d’Héliopolis

Les éléments de la police judiciaire de
la daïra d’Héliopolis viennent de mettre à
nu un important réseau de faussaires,
qui écoulaient des faux billets en mon-
naie étrangère, dans les régions de
Guelma et de Souk-Ahras, a-t-on appris
jeudi auprès de la cellule de communica-
tion de la Sûreté de wilaya. 

L’enquête menée, ces derniers jours,
par les services de sécurité vient donc de
dévoiler ses secrets. Le coup de filet des
policiers a permis d’appréhender quatre
membres de ce réseau. Ces derniers ont
été interpellés en flagrant délit d’échange
de faux billets en monnaie tunisienne, au
chef-lieu de la commune d’Héliopolis, à
cinq kilomètres de Guelma. 

Cette opération a également permis
aux policiers de saisir plus de 7 000
dinars tunisiens, l’équivalent de 50 mil-
lions de centimes algériens. Les quatre
suspects ont été placés en détention pro-
visoire par le magistrat instructeur près le
tribunal de Guelma. On croit savoir que
les éléments de la police judiciaire de la
wilaya, dont l’efficacité vient d’être une
fois de plus révélée, seront mis à contri-
bution pour traquer les autres membres
de ce réseau. N. Guergour

L'alimentation en eau potable est en passe de devenir un sérieux problème pour la
population locale de la commune d’Oudjana. En effet, ce précieux liquide est devenu
une denrée rare dans cette commune, en raison des fortes perturbations  qui sont à
l'origine de nombreux désagréments.

Du côté des services de la commune, on attribue ces perturbations à la pompe qui
tombe souvent en panne. Une situation qui pénalise lourdement les habitants de ladite
commune qui interpellent les services concernés pour la résolution de ce problème qui
n’a que trop duré. B. M.-C.

Selon un communiqué
publié par les retraités de l’ar-
mée et leurs ayants droit dont
nous détenons une copie, les
adhérents à cette organisation
nationale observeront demain
une journée de protestation
devant les secteurs militaires
des 48 wilayas et un sit-in
devant le siège national à Alger,

pour une solution définitive à
leurs revendications et à leurs
problèmes qui durent depuis
longtemps.

Bourakba Mohamed,
membre national, chargé des
affaires sociales au sein du
bureau national de cette organi-
sation, nous dira : «Cette déci-
sion vient après la sourde

oreille et le silence absolu des
autorités compétentes quant à
la satisfaction de nos revendi-
cations qui, malgré les pro-
messes, restent sans concréti-
sation.» 

Notre interlocuteur ajoutera
que les retraités de l’armée et
leurs ayants droit restent les
seuls à ne pas avoir bénéficié

d’augmentation dont les indem-
nités et les rappels restent blo-
qués depuis 2008. Ceci en plus
de la régularisation de la prime
de retraite d’une année, sans
oublier la prise en charge des
veuves, des orphelins et des
volontaires durant la décennie
noire.

Benzaïm A.

KHENCHELA
Journée de protestation des retraités de l’armée

COMMUNE D’OUDJANA

L'eau potable... une denrée rare
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